
HOMELIE 5 DU 25ème DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE ANNEE A 

Une entreprise qui serait gérée à la façon de cette parabole ne 
tiendrait certainement pas le coup longtemps. Si Jésus nous raconte cette 
histoire ce n’est certainement pas avec l’intention de nous prodiguer des conseils 
de gestion… ce serait la faillite assurée, d’ailleurs aucun patron ne serait 
d’accord et même les syndicats réagiraient vertement. Mais alors quel est le 
message de Jésus ? 

L’Evangile ne veut pas être un manuel de morale, surtout économique, 
mais il nous parle essentiellement de Dieu. 

Jésus est venu nous révéler le visage de Dieu. 

 A défaut de nous faire comprendre qui est Dieu, il commence par nous 
dire d’abord ce qu’il n’est pas. Il n’est certainement pas comme nous 
l’imaginons, ni comme les humains depuis les temps les plus anciens se le 
représentent.  

« Dieu est le tout autre », il n’agit pas selon notre manière de faire. Vous 
connaissez d’ailleurs certainement cette parole de Saint Paul : « La sagesse de 
Dieu est folie pour les païens ».  Nous pouvons transposer ici en disant : « Son 
amour est folie pour les hommes ». Dans cette parabole, nous découvrons 
un Dieu qui « sort » à maintes reprises, à la recherche des humains.  

De même dans la parabole de l’enfant prodigue, nous voyons un père 
allant au-devant de son fils, un père qui « sort » à la recherche de son fils et qui 
organise une grande fête après toutes ses bêtises. Un tel comportement ne va-
t-il pas à l’encontre de tout bon principe d’éducation ? N’est-ce pas inciter 
le fils à recommencer ? 

Oui, l’amour de Dieu dépasse notre raison raisonnable. Cependant Jésus 
nous fait toucher du doigt combien notre amour est étroit : « ton œil est-il 
mauvais parce que je suis bon ? ». Cette parabole nous instruit sur Dieu, mais 
elle nous instruit tout autant sur nous-mêmes. 

Si nous nous sentons en concordance avec les ouvriers qui murmurent, 
n’est-ce pas parce que nous nous sommes fait un Dieu à notre mesure et que 
nous l’enfermons dans nos conceptions étroites de notre façon d’aimer ? 

Oui, notre réaction est souvent de restreindre l’amour de Dieu à notre 
mesure. 

Notre esprit est tellement absorbé par l’aspect économique de la parabole, 
que nous ne voyons pas le plus important, le message de la parabole se résume 
finalement à ces simples mots qui nous parlent de Dieu : « Je suis bon… ». 

L’essentiel du message de Jésus c’est l’appel que Dieu adresse à 
tous les hommes et femmes, à toutes les heures, à toutes les époques de 
l’histoire, comme à tous les âges de la vie. 

 Cet appel ne laisse personne de côté. Tous, absolument tous nous 
sommes concernés. Aujourd’hui c’est à chacun de nous que Jésus dit : 
« Allez, vous aussi travailler à ma vigne… » 

 


